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L'iilyertair convoutera li reitnire saiiletléa <i confrt c t stc-
liaitait liai e iil considértra le lus propre à être i a chef-lieile la Sec-

esi Cote mîîîix n'est lis con<firinié par lit maitjorit die nirei piréun- s

l reuire asseniilée, il sert i.lti itn atire :endroit pour celuîl'iet;
.al nil pas lare aiiijîorité d'au mtilla ux ltiera t memb-

erénIiî i ivieur ilitilcinii enîdroit, il en eru fait rîîpîîrt mi stirinte ,i. li t
,If pbnrtion ltiliqte qui tixera le chef-lieu

Sur lah i ropsitioni de(.1. Groilihai seco11de par M. Auger, il ect
vtsite u:mmetrésolu:
Que le projet dli tntittt li dtio i u ititi dus institutteirs lian
p ort 'vec éck norimî: Jcaiues artirc oit adop tê tel que

ffua par M le Présidenit.
p< 1îfes'tr Ivis'ti prononça inu jutemett are în

itcours sur latécesitde la di.ldtin luits les éco is.

Auit nombre des iille et uie qualités qui doivent caater -er 4elun
maitre, le miutire ritablemtt a le i hauteur le ela uo, il ai est qune

ient impranc, alirai la neêcesité, se truutve tuverselltmet recnt-
-tat, et sur laquelle je rite permettrai i'iappeler aujourd hui votre atte:ition

1etui parler tut ininilt<it:i de la discipline dans iis école, t.telie I-eu.
coup plus dillicile qunion n' généridieîtieiit porté a i- m-rir.

En etTet, leitiois l'instituteur il.tîi les meilletr-s condiliin possiles
éi le mininnt doué, au touble point le vut tit-rail il iintil-

letelI 1 pourra bien étre pénétré ies principes qui redrait l'nseigne-
tciticace, poséder utle cont nisa ce parftited ithodes et de,

procédés les ieux tdtptés auxjtne itlligites, jent ire- lui-mêie com-
plètetient mîîtître deetidiverses branches d'instruction qu'il est lhargé le
comuniquer ax autr's .Asavîtir tu pîrer le claetîett i licient

ia-s élèves de aint c h cun suiîvanltt sui force, et litroduire îîra isi utnle
ag-e organisation dans soi éioli, il pourra beieni enfin se mettre ut V-ivr i,

k'intt d'ardeur, de confiane, et avec les meilleures iiti-tions; et cepet-
duit, en dépit dre Cette iultîipliéité de i elles qualités qui ,emiteît Otte

autinit <le garanties de succes, il verra totîs ses efforts rester seîîs résultat,
ton lems et ses leçons pierdui, Wil rie remplit pas une dernière corlition,
al re sait littpi-r ses élèves ei suivre lia direction qu'il leîr inlprime

i respecter les règlemnents établis l entendre dans le silence et e recueil.
-mett enseignemtent qui leur est dîeiuîé ; eai un mot, sil lie tait ps main-

tenir la discipline.
Laitquetion le discipline, lessius est ionc potr ntots line <iestiol

de première imlortitce. Létaliinent de lordre est utte condition
itlimspensable de succès pour uit iistituteur. Voilà le but vers Jequel il
doit tendre tout d'abord, et pour éVéptirgnter àl lui-même mille peinîes inal-
tile et pour l'eflicacité de pinstruto qu'il doit donner, et aussi, (t eur-

feil pour l'avancement moral des etfats.
Le léfitut d'ordre (plusieurs d'eintre vosî, lltassieurs, ea oralt sans doute

fat lit triste expérieIce), lie défuit <'ordre fait le apllîlîldice dt litiire es t
la négation de tout progres, le vice capital, le ilétin d'une écule Quel
spectacle lue celui t'tiue classe livrée l'inlisciliue i Vainement le
meaitre serait-il ileini flh zle, ii dévoueient, de savoir ; vainement iari-
ferait-il ses veilles, épuiseraitt-il sa salté tn ita l'écoute pointt ; il se voit
forcé d'interrompre i clliaue instnut ses Pxlictin pour adresser îles
avis t celui-ci, des reproches il clti-lui pour iIitliger îles punitions à nit
tro't'isime. llteureux elcore doit-il s'stimtter, qnittd les déplorables hiabi-
tailes dinailborlinîationî niti se traduieit p as, las élòves réptriumandi
eu réponses inîconiveaittntes, quelqiefois grossières, scandaleses. Lit
eaistse se passe ainsi auit mtiliet du tutinltt et le i'tgitation, sals utilité

iour les élèves sais autre résultat pour l-instituteur quii lit fatigue,îenuifl, le découirageuet, et peut-êtr e u légoùt. Le bon ordre , rua
contraire si propre pair le siletice it Lreuiliement qu'il fait mnître, ià

randre la tache d i tre plts lég àe, lui faire imuer at modeste pro-
fesion, n'est las moins nécesaire pour soutenir Pattentioît îles élèves,
loir Ies mett u îuéiii (le reeillic ce frnii îde l'ienseigneniet t qi'ils
tue sauraient gofiter an s l'enaeinî te d'unit écolile e i eà eiperi it tie
désordre et d'imtsoumtîission.

Ces deux 5einfuiîs, toute fois, si trécivex qu'ils puissent êtr-, ue sont,
Pas les seuh(la ui découlent dui ntinttctien de l'l'ordre diuas nos écoles. Ce
Serait etn elfet se tromper étranugeîient qitie< ei voir atnts Plintstrtltion,
tans les priogrés iitellectuels ties élèves, le lirelier, l'ttdque but qlue
tis aitltyonst ioti-, proposer. Nouts devoit tiser lus hlauit, tspirer il tn

plus ille succès. Si exigeant le uatitien i l u 'ordre nous devons avoirpour olet t'étveiller dans le etetir des enfi utt, l'amtuour de lit bonne tenue,
île lit aUmission, le li régilarité, lul etcore ('insista sur ce point)
Itlus encore <lime soiger (aux noyens île donner tacileietîl l'instruction.
roplregiint dite. Nous dietos ctaire le lt sage Oubservation iu reglement

uit moieyen d'lucation, protivunt pair lài alite li discipline n'est pas tilt
tuixîhitdre moins puissaniit pri- développer les flieultés moriales que pour
féconder Celles le l'esuit dns tios éléve

lordre <'est pta un abstractio l se l umontre, il éclate au yeux île
bittelligence T 'lout être, créé àt l'image (de Dieu, voit et seit l ibeauté
l l'ordre Les enfnts iiut, sous ce ratîortî lmtiii miiue organuisaition que

les hoinies ; il nit S'agit que de cultiver, de tItdéveloppiîer ci eux iti seiti -
cntit qu'illa tiennîent t du Créaleu. Mais de ci fute Penant reçoit dlès sut
nusisante le sentiineont le l'ordre, n'allons pas concîmre que, pour mattilite-ir la iliscilie dlans soit école, un maître, quelqu'il soit d'ailleurs, n't

Iesoin quele vouloir qu'il lui uttlirt tde liosséler tue certninîe (lose le
nãilieté et 'énergie Non, certes, il nt'est pts donuné tout ituaître de
6ilssir dans l'atccOm issemunt de cette tatchîet dût-il ltre doun(diu earîtc-

ture le pius ferî,ne et le liu éîîergitia, Le boa inaitre, le lon tiaitra
peut obteir cet heureux résultat, Ecoîltez. ce (ite lit à ce sujet nit

de mno tcri vlimi les plus Compétents i mnntière l'édnenatioen polmniaire.
> dont ittin devonts être en erlî î*sdés d'aborl, dit ru. Matter, c*est

' ili la'% et da i scAiphine pomAble pour l es mauàivis mahiire, Ensei-
gner glal dhles des hoses JilæisenIt 1 intelhigenc.de vos élèevesi)

exphiîez-voustune nanttieebre olseure et ifcteute ltisez aipreevtiir
, leik. tî l'tiriez e tort lit uai river,, et vou provoterez avec l'llhilarité

ui es; t . murborthn ntio utieut çhitiment n uatrait reimer.'
îrntt î-uî " iit cinrair- îessi-tius fiue lit iii acipline 'éitablti-

parini nos ev? Sachons a t n mmîme ce <pie ntous voilonti
eiise*gner. Que not leç4îttn, iiiesa a la portée des jteunt iitelligecltes

iiqJelltles uli.drtssentportt tnt achtt dle luciité, dnimatttitction
Sintérêt. Tit ens de l-sretndre aitravanteti ît enîmpérant ce iuelles

leiuit avi r di' dlificile et le rehlutta rnoyen d'exlictiosi àt la
fi s siphi-, clitire i greable. elts parvenona nt s i faire

ecot0îler ave ptiir, nou wirnins t titi u grand pas dai lit voi le de Vordre
iiseins ilivl Vi riguitor iscpiar tristes satellites titi déeordrel

n lis mrot iniutilve tivec dis éltves dont n1ua:muntois sui captiver l'ttet-

Sepreuem eit, tnus ne auiri 10 nus! di-ntler qu'il et bien rare
de poeséet'r lai lie blut i.degrè Y'rt si ditlii eile a plaire en itstrtuutit,

ignorns-nousi d'ailleurs que le- mutatre le plus zélé, l pluts Capable, aura
contamment àt comeatibattre les défaut t bérents a jnte lge, li legeret
lia aresse, la turultice. Pour trioiiplier de tarni t tenem, sant e

nalat il vtt d<l n homme Ilrdent le bieu se préarer, de ti trer en
lice ' pour qîsiti dire, de touites pie ces.

Que lititutlte ur ne comilte donlc pa' sur ses sei talents llais qiuil
allle à liai totiles les reource' que eivtt liii lorocurer sniitelli-

gentce et si caraucteire. litit qiue las mo- <lyens, ta eiiplyepr .iport. arrivIr i
thit désiré puissent Varier livait les Iuages reçu, suivait, l'ge et l

caractère die; élè-ves, il existpourtant tertaitprinciies applialepar-
lout et dont I 'expérience t démontré l'ellietcité. oilons-nous obtenir
l:teiiednut Ie leque rin it lidu Itbie iîSi. 11(5ss îlatl iis une é eessavonls
le conv ere nos éleves ue. tnous sonmmes leurs ais, et, pour ie leur
laitser aucun doute àitt cet égard, iontronis-nous constmment oucitu
de leur beien être, liretîx quand il nous est donié de récompenscr ali-
gés quand le devoir nouis iiiipoe l'obligation de punir. Enti u moit amii

qe le lprouve si biei uli exceliett articlh dont vous avez pu lire toit
récemmîtueit la relproduetion dans le Jouril de I1'nistrudion Publique,

almitons no élèves, et nous serons très iavitncés datts 1la Scielce dillielle île
gouverner une école.

tir cette conitin principale. essentielle, il et est d'autres ti tei
sont tout simplemeit les corolltires et dont le concours est aussi d'une
graile utilité pouir l'intituteur, Je ite halte (le vtes les présenter tussi

succintemeqt que possible. tels u'inldiquées pair tunt écrivain dévoué aui
Progrès intellectuel ds clitsses ipoiulîtires. P'révnoni ns élèves contre

les funestes elIRts de l'in1oniti)siasion et le lI parese ,ei leur ltettatit sous
les yeux l'xemple la tels et tela jeunes gens tomtlés danls le vice et la
mîtsi- re, apres avoir comîînîîiacé pair être maitiiia écoliers, après avoir été,

dés leurs premières aniné eîs, lt sujet dle scitîiilale pour leurs cotidisciples.
nsptironts-ler di désir ardent I'tteiidre l luit le leurs études, ai leur

ioutraint, deuin côté, l'ignorant voué itt mépris, condamné, Cit quelque
sorte, t vivre pauvre et inîiséritble, lanas les lasses régiota le la société
le l'autre, le jeune homie bienl élevé, entouré le lit considéraliot ia publi-
que, et po uvant îîaîpirer îux phlitmates positions sociles.

îovctlas imnpartiaux dans lit uistributioti les récompenses et danus I-
iliction des chtimiîents. Les enfantts onrat in regard d<'aigle pour décou-
vrir tille iijutlice, et lin seul acte le cette nulture suflirait, bachon-le biet,

pour détruire àl jamais lit confince des élèves diais leur uait re linfin
pour iter aux elntits la plus gramil partie des occasions dle trolbler

I .ordre, pour faire disiaraiître p iresetous les oetactles que le <lésitivre-
lint ssticite contre le iitntienilut'unle beone diicipline, rappeloui-nous ce
vieux proverlie, itxiônie pour les enimttis iussi bieti que pour lehumliies

L'oisiveté est la nmère de tous les vices.
Ve illons donc à ce que chaque élève soit constammet et itilement

occupé pendanlit les ieures d'étude.
le ce quIe 'ordre est un iien. %line coniditiont vitale de silecisu ttitldis; que

le désîordre est t iimal, tit, principe del ruinlt î-îîe u nros écoles, llîoms ies
co uits à recoiiîitre li néîcessité d'y intintenîir le preilier et d'ei exclIre

le secitd. De là iîaussi la técessité évidente d'employer, Si nous voulons

larvenir à e Ilt buit, les récolinpienses et les pinitionîS. anlls lta
iasarder et domter ici mîa t'itlble npintion en laveur de tel svuttilne Plutôt

que d tel tiitre, je crois qu'il est bout d'user, ltais avec tout le tlact, toute
lit prudencelsils, île cette donbe ressoure t pourniermir les ltriteilits
le discipline dîaus le cmuIir dles élèves.: Sovons done sobres:de ( mntiitions
et dle récomlienses; mais gardons-tious bien d'idopter ces théories iglo-
ratites qui proscrivent, lour directioli ics etlts, les plinitions et les

récoinllealseas, qmîui D>icu les Il jugées npéessires lour diriger, les
hommes.

.Je criindraeis messieur41s, diabuisîer tie voa iistans, vit réclamaniîtt lus long-
temps votre itttenîtioi. Je mte résume

De lit disciplite nit le bot ordre dans ine école. Cet ordre matériel,
ntile datis totîtes les phases de l'existence île J'homme, îres.ente cl ici des
ivanttitges toit particulièrement preeux

Ati point le vite itellectuel, il est la condition Ii tsucces îLes éfies,
dont il garantit i gitite et lit regulrtiité. Au point île vte moral, il est


